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Aujourd’hui

Traditionnel thé dansant organisé par le
centre communal d’action sociale à
l’espace Victor­Hugo (14 h­17 h 30).

Entrée 5 € et 8 € pour les nonMontbéliardais.

Envue

Première rencontre ce jeudi pour
échanger après les attentats…
Une initiative qui se tient ce soir dès 20h au Café
de la paix. Thème de la rencontre : obéir, à qui, à
quoi, pourquoi ?

Asuivre

L’école Sbarro présente
son nouveau prototype
… exposé au salon de l’auto de
Genève. Journée portes ouvertes
samedi dès 10 h, lycée Viette.

Billet

« Je vous envoie cette lettre… »

Une fois n’est pas coutume.
Lors de la remise des prix du
concours de la plus belle
enveloppe au Père Noël, hier,
(lire ci­dessous), le directeur
de La Poste de Montbéliard,
a lu l’un des courriers reçus,
très touché par son contenu :
« Cette candidate est hors
concours car elle a 62 ans »,
a prévenu Alain Goberville.
Que dit cette dame dont on
connaît juste le prénom,
Mikhaëlla ? Sa souffrance,
tout simplement, qui
transparaît au travers de ses
vœux au Père Noël.
Voici ce qu’elle écrit :
« Malgré mon âge, je vous
envoie cette lettre pour que
vous puissiez faire passer un
message d’amour, de
tendresse, d’affection à tous
ceux qui, comme moi, ne
voient plus leurs enfants et
leurs petits­enfants dont
certains ne savent même pas
qu’ils ont une mamie et un
grand­père qui pensent à
eux à cause des
séparations. »

Dans la petite assistance,
certaines personnes étaient
émues aux larmes. « Mais
notre amour pour eux est
dans notre cœur et nos
pensées », ajoutait la
sexagénaire qui vit, force est
de le constater, dans un
grand isolement. Dans sa
missive, elle a eu une pensée
pour les gens, qui « comme
moi, resteront seuls pendant
les fêtes à regarder la télé ».
Malgré la douleur qui
transpire de ce texte, la
Montbéliardaise dit encore
croire au Père Noël, à ces
regards, ces sourires qui
peuvent raviver l’espoir
éteint, gommer un instant
son triste quotidien. La lettre
restera longtemps gravée
dans la mémoire d’Alain
Goberville et de ses
collègues. Ils aimeraient, à
leur tour, que Mickaëlla leur
fasse un signe. Juste pour lui
dire leur profonde émotion
et lui apporter un peu de
réconfort. Quelques mots,
c’est déjà beaucoup.

AudeLAMBERT

Mesmuséesà lamaison
LechâteauetBeurnier­
Rosselproposent,surla
toile,unaperçudeleurs
collectionsàtravers
1.500photos
référencées.Oùl’on
peutdécouvrir,derrière
sonécran,destrésors
parfoiscachésdansles
réserves.

«J e suis sûr que
ça va occuper
les soirées de
beaucoup de
gens ! » Con­

trairement à Philippe Tissot,
l’adjoint à la culture, on ne se
livrera pas à des pronostics.
Mais il est vrai qu’en en ce
début d’année frileux, la Vil­
le offre, via son site internet
(1), une variante intéressan­
te aux activités télé et/ou
crochet : elle vient de mettre
en ligne 1.500 objets et
œuvres d’art, issus de ses
deux musées, celui du châ­
teau et Beurnier­Rossel.

Diadème enor et herbier
Répartis en quatre catégo­

ries (arts et histoire, archéo­
logie, sciences naturelles et
art contemporain), ils per­
mettent aux visiteurs vir­
tuels de découvrir, dans
leurs moindres détails, un
diadème en or massif vieux
de trois millénaires et re­
trouvé à Mathay, un masque
mortuaire en cire du prince
Georges II (étonnant !),
l’herbier de Contejean ou
encore des oiseaux naturali­
sés et aujourd’hui disparus.

La visite en ligne se réalise
grâce à des photos, agré­
mentées de textes pour les
précisions scientifiques :
leur qualité permet des
agrandissements impres­
sionnants. « On voit mieux
certains objets, plus long­
temps et plus en détail que
lors d’une visite réelle », re­
connaît Aurélie Voltz, direc­
trice des musées montbé­

liardais.
La mise en ligne n’a ce­

pendant aucune vocation à
faire concurrence au réel et
aux quelque 23.000 visites
que le musée du château et
Beurnier­Rossel reçoivent
annuellement. Issue du long
travail de recollement et
d’inventaire obligatoires
mené par les établisse­
ments, elle se veut d’abord
un service en direction des
publics empêchés. C’est­à­
dire les personnes handica­
pées (qui ne peuvent ainsi
réaliser tout le circuit histo­
rique en fauteuil), celles qui
sont hospitalisées, incarcé­
rées ou ne peuvent tout bon­
nement se déplacer.

Au­delà, le site internet de
la Ville ­qui, avant même la
mise en ligne des collec­
tions, accueillait 18.000 visi­
teurs uniques par mois­ est
susceptible d’intéresser tout
le monde, du néophyte à
l’éventuel touriste en pas­
sant par les chercheurs et

spécialistes.
D’autant que si les photos

ne concernent qu’une part
infime des collections des
musées (600.000 objets ré­
pertoriés !), la plupart mon­
trent des œuvres qui dor­
ment dans les réserves ou ne
sont montrées qu’à l’occa­
sion d’expositions très tem­
poraires.

Mars et la Joconde
Face à la richesse indénia­

ble, surtout en archéologie
et sciences naturelles, des
établissements montbéliar­
dais, comment s’est effectué
le choix pour la mise en ligne
sur la toile ? D’abord, néces­
sité a fait loi : les objets déjà
inventoriés et les mieux ren­
seignés ont été privilégiés.

« Ensuite, nous avons vou­
lu montrer ce qui était ma­
jeur dans chaque départe­
ment. » Comme ce buste du
dieu Mars pour l’archéolo­
gie. Cela posé, s’il ne vise
évidemment pas à l’exhaus­

tivité, le site se veut repré­
sentatif de la caverne d’Ali
Baba que constituent les col­
lections montbéliardaises.
« J’aimerais que le visiteur
ait l’impression de rentrer
dans les réserves, de décou­
vrir des richesses tous azi­
muts, une certaine accumu­
lation », précise Aurélie
Voltz.

La mise en ligne, déjà
agrémentée de reportages
sur les expositions tempo­
raires, va peu à peu encore
s’étoffer (elle peut accueillir
j u s q u ’ à 5 . 0 0 0 o b j e t s /
œuvres). Le but ultime de
cette ouverture : que les col­
lections montbéliardaises
soient aussi représentées
sur le très riche site du mi­
nistère de la Culture, joli­
ment baptisé « Joconde ».
Beurnier à côté du Louvre,
voilà qui aurait de l’éclat.

SophieDOUGNAC
W www.montbeliard.fr/culture­
loisirs­et­sport/les­musees­de­
montbeliard

K Les oiseaux des musées (ici lors de l’exposition « Trésors volatiles ») font aussi l’objet de publications en ligne. Archives Francis REINOSO

Questions à

Essolé Padayodi
Enseignant­chercheur à l’UTBM

« Recycler 95 % d’une voiture »
­ « Intégration des
matériaux en fibre
végétale dans
l’automobile », tel le
thème de la conférence
que vous donnez ce soir.
Pourquoi cette
thématique ?
­ Je suis enseignant
chercheur à l’Université de
technologie de Belfort
Montbéliard (UTBM),
responsable de la filière
« innovation et éco­
conception » et aussi l’un des
enseignants chercheurs du
laboratoire systèmes et
transports (SeT). Une partie
de notre travail consiste à
travailler sur les
écomatériaux et en particulier
les matériaux à base de fibre
végétale.
­ Quel est l’objectif de ces
recherches ?
­ Il s’agit, en partenariat avec
des entreprises et des
groupes notamment de la
filière automobile, de
développer de nouveaux
process en comprimant des
fibres végétales (de lin en
particulier) avec des
plastiques. L’avantage de
cette technologie, par rapport
à celles utilisées pour les
matériaux composites, qui
entraînent des temps cycles
de fabrication relativement
élevés et peu en phase avec
les cadences dans la
production automobile, est de
répondre aux attentes des
industriels dans des
séquences de quelques
minutes.
­ Des pièces de ce type
sont­elles déjà produites

par thermocompression ?
­ Oui, c’est notamment le cas
pour des garnitures de
portière, mais aussi des
tablettes arrière, des fonds de
coffre et même chez certains
constructeurs pour des
planches de bord. PSA
Peugeot Citroën, Renault,
mais aussi de grands
constructeurs allemands sont
déjà partie prenante.
­ Quels avantages
apportent cette
technologie ?
­ Elle permettra de répondre
mieux aux nouvelles
réglementations européennes
concernant le recyclage et la
valorisation de 95 % des
composants d’une voiture,
mais aussi d’alléger les dits
véhicules.

Proposrecueillispar
JacquesBALTHAZARD

W Conférence ce jeudi
22 janvier à 18 h dans le grand
amphithéâtre du pôle
universitaire des Portes du Jura
à Montbéliard.

K Essolé Padayodi. Photo DR

Aujourd’hui
Permanence « UFC que
choisir » : 52, rue de la Beuse­
aux­Loups, de 9 h 30 à
11 h 30. Tél. 03.81.94.52.64.

Parc aquatique « Citédo » :
rue du Collège à Sochaux, de
11 h à 14 h et de 16 h à 20 h.
Tél. 03.81.32.90.25.

Office de tourisme : 1, rue
Mouhot, de 9 h à 12 h et de
13 h 30 à 18 h.
Tél. 03.81.94.45.60.

Marché : halle couverte du

centre des Hexagones, de 7 h à
13 h. Tél. 03.81.99.24.32.

Centre aquatique René
Donzé : 18, rue Ravel, de
11 h 30 à 13 h 30 et de
16 h 30 à 18 h 30. Tél.
03.81.99.22.90.

Réunion « Alcooliques
Anonymes » : 1, avenue
Chabaud­Latour, de 20 h à
21 h 30. Tél. 06.38.55.69.17.

Médiathèque : centre des
Alliés, de 13 h 30 à 18 h.
Tél. 03.81.99.24.24.

Société LaVille récompense les plus belles enveloppes au PèreNoël

Desprixetdestétines…

« VOUS AVEZ ÉTÉ GÂ­
TÉS ? » demande l’adjointe
Lucie Jeanblanc. Ce mercredi,
en début d’après­midi, dans la
salle de mariages de l’hôtel de
ville de Montbéliard, les bam­
bins baissent la tête, le regard
timide. Pourtant Chelsa, Lau­
ric, Raphaël, Maeva, Iléane,
Daphné (et Jade, Nathan,
Louise, Marilou, Mathis qui
étaient absents) ont de quoi
être fiers. Leurs dessins ont
été sélectionnés et désignés
gagnants à l’issue du concours
de la plus belle enveloppe au
Père Noël organisé par la Ville
en partenariat avec La Poste :

« 217 enfants ont participé,
c’est deux fois plus que les
autres années », renseigne
Alain Goberville, directeur de
La Poste à Montbéliard. D’où
la remise des prix qui a réuni,
hier, une partie des gamins,
âgés de 4 à 9 ans.

« Le Père Noël a reçu beau­
coup de lettres. On lui a même
laissé des tétines », sourit
l’élue, cequi faitbeaucouprire
Lauric, 5 ans, pull­over rouge
à col roulé, lové dans les bras
de sa maman. Chelsa, 4 ans,
toute « mimi » dans sa jupe
noire (qui virevolte quand elle

tourne) avait dessiné le Père
Noël, les rennes, le sapin avec
l’aide de sa maman. « J’ai été
gentille. Le Père Noël m’a ap­
portéunchevalenpeluche,un
château Hello Kitty, des Play­
mobil », indique la fillette. Ra­
phaël, 8 ans et demi, a repré­
senté le bonnet du Père Noël.
Son enveloppe était adressée
à l’homme à la barbe blanche
« Rue du ciel, au Pôle Nord ».
Tous les vœux du petit garçon
ont été réalisés : « Il a été gâté
mais il est gentil et il travaille
bien à l’école », précise son
papa.

A.L.

K Onze enfants (cinq étaient absents) dont les dessins ont été sélectionnés parmi plus de 200.
Photo Lionel VADAM

Nous contacter
­ Adresse : 48, rue Cuvier,
25200 Montbéliard
Tél. 03.81.95.53.33.
­ Rédaction et avis de décès :
(9 h – 19 h) taper 1.
Courriel : lerredacmtb@
estrepublicain.fr
­ Sports : taper 2
­ Publicité :
(9 h­12 h et 14 h – 18 h)
Tél. 03.84.21.07.32.
Fax : 03.84.54.03.40.
Courriel : lerpubmtb@
estrepublicain.fr
­ Petites annonces,
abonnement : taper 4
(9 h­12 h et 14 h – 18 h)
Tél. 03.81.95.90.10 ou
03.81.95.90.11.
Courriel :
lerpamtb@estrepublicain.fr
­ Ventes et partenariats :
taper 5
­ Abonnements (s’abonner,
suspension, adresse temporai­
re…) : Tél. 03.83.59.08.08 ;
Courriel : lerabonnement@
estrepublicain.fr
­ Portage à domicile
(lematinuniquement) :
Dépôt de Sochaux,
Tél. 03.81.32.05.32.
Dépôt d’Audincourt,
Tél. 03.81.30.34.92.

E L’ancien hôtel particulier, qui jusqu’ici accueillait environ
5 000 visiteurs à l’année, n’est plus ouvert actuellement que
le week­end de 14 h à 18 h. La raison de ce changement ? Les
économies que la municipalité a demandées (à hauteur de
10 % de tous les budgets) à tous ses services. « Nous avons
étudié le coût de fonctionnement du bâtiment en terme de
chauffage, d’entretien et d’accueil et l’avons mis en rapport
avec la fréquentation », explique Philippe Tissot. Qui souligne
cependant que cette fermeture partielle n’aura pas d’inciden­
ces sur le nombre des expositions ici accueillis et les anima­
tions qui s’y déroulent comme les Instants baroques le diman­
che matin ou les visites du service du patrimoine. Par ailleurs
de juillet à fin septembre, Beurnier­Rossel sera ouvert du
mercredi au dimanche tous les après­midi.

Beurnier victime des finances


